
 Leclercq

SOUTENONS,  AIDONS,  LUTTONS ,   AGISSONS
POUR LES MIGRANTS ET LES PAYS EN DIFFICULTE

NEWSLETTER DE JANVIER 2025

  www.associationsalam.org

ÉDITORIAL

Tellement actuel…

« Ce mensonge constant n'a pas pour but de faire croire au peuple un mensonge, mais de s'assurer 
que plus personne ne croit plus rien. Un peuple qui ne peut plus distinguer la vérité du mensonge ne 
peut pas distinguer le bien du mal. Et un tel peuple, privé du pouvoir de penser et de juger, est, sans 
le savoir et sans le vouloir, complètement soumis à la règle de mensonges. Avec un tel  peuple, tu 
peux faire ce que tu veux. "

Hannah Arendt
historienne et philosophe allemande, (14 octobre 1906 – 4 décembre 1975) 

LES ÉVÉNEMENTS DU MOIS

LES DÉCÈS.

La première semaine de 2025, la liste des décès du mois 
était… une page blanche. Cela faisait un bien fou...
Malheureusement trois morts ont suivi…
Le premier est un homme retrouvé sur le bord de l’A 16 le 
8 janvier, à proximité de Grande-Synthe. S’agit-il d’une 
personne qui a été percutée par un véhicule, avec délit de 
fuite ? Nous l’avons d’abord cru… Mais il peut s’agir aussi 
de quelqu’un décédé dans un camp, qui  a été déposé là 
pour qu’on le trouve. C’est déjà arrivé, malheureusement. 
Nous ne le saurons sans doute jamais.
La commémoration habituelle a eu lieu à 18 h 30, le 
lendemain 9 janvier à Calais, parc Richelieu, et le 
surlendemain sur la digue de Malo-les-Bains à Dunkerque.
Il y faisait si froid que nous avons glissé doucement de 
l’évocation des défunts à celle des vivants : l’air était 
glacial mais absolument sans vent : un temps à mettre un 
canot sur l’eau…  Nous avions la certitude que certains 
étaient en route et que celui qui tombait alors à l’eau était 
mort… C’est en pensant très fort à eux que nous nous 
sommes séparés…

Claire Millot



Le matin du 11 janvier une autre mort, celle d’un jeune 
Syrien, nous est annoncée, sur la plage de Sangatte. Une 
nouvelle fois il y a une incertitude sur la cause du décès : 
quelqu’un qui a fait un  arrêt cardiaque dans l’eau à cause 
du froid ? C’est ce qui a d’abord été annoncé. Ensuite on a 
entendu dire que l’homme aurait été écrasé par d’autres, 
dans le canot… Nous ne saurons jamais non plus, la 
deuxième version est tellement plus horrible que nous 
préférons ne pas y croire ...
Comme d’habitude, la commémoration a eu lieu à 18 h 30, 
le lendemain  12 janvier à Calais, parc Richelieu, et le 
surlendemain sur la digue de Malo-les-Bains à Dunkerque.

Le matin du 22 janvier, on a retrouvé sur la plage de 
Sangatte, le corps d'un jeune Yéménite, sans doute noyé 
depuis peu de temps…
Les commémorations ont eu lieu les 23 janvier (à Calais) et 
24 (à Dunkerque)… Arnaud Leclercq

UNE MÉTÉO HIVERNALE.

Janvier a apporté le froid, le gel.
Le 12 janvier, à Calais, le point d’eau de la rue des Huttes a gelé… C’est le seul point d’eau de la ville 
accessible aux exilés 24 heures sur 24…

Assez vite des mises à l’abri pour la nuit ont été décidées par les sous-préfectures. 
Le soir du vendredi 3  jusqu’au lundi matin 6 janvier, puis jusqu’au mardi 14, le plan Grand Froid a été 
activé à Calais. Après deux nuits sans abri, il est réactivé, en plusieurs fois, du jeudi 16 au mercredi 23 au 
matin.
L’accès se fait par une navette de 16h 30 à 18 h 30. 

Les associations du côté de Dunkerque (dont Salam)  avaient réclamé  une décision identique. L’après-
midi du vendredi 3 aussi on apprend enfin que, le soir, un gymnase serait ouvert à Petite-Synthe pour 
plusieurs nuits, elle sera prolongée aussi, en plusieurs fois, jusqu’au mercredi matin 23 janvier. 
L’asile de nuit, encadré par la Croix Rouge, est réservé à ceux qui se sont fait inscrire auprès de l’AFEJI 
pour partir à 17 h avec une navette. 

La nuit se termine à 8h du matin à Dunkerque, officiellement à 9 h à Calais…
A Dunkerque, cette mise à l’abri s’accompagne d’un repas du soir, d’un petit déjeuner et d’un accès à 
une douche chaude.  A Calais, rien n’est offert de plus que ce qui est proposé quotidiennement comme 
navettes vers les douches et distributions alimentaires par « la Vie Active ».

C’est bien, évidemment, mais rien par contre n’a été proposé pour 
la journée, ni à Calais ni à Dunkerque…
Par ce temps-là, on ne laisserait pourtant pas un chien dehors !

Nous avons demandé dans un mail inter associatif qu’au moins les 
personnes puissent arriver toute la nuit, en particulier ceux et celles 
qui se trouvent dehors après un sauvetage en mer ou un naufrage…

Le froid n’a pas ralenti le rythme des démantèlements (voir plus 
bas).
Cette photo du HRO du matin du 14 janvier donne une idée de la 
température négative qui régnait :

HRO



LES PASSAGES EN ANGLETERRE .
Le froid n’empêche pas les départs.
L’une d’entre nous, le17 janvier, a vu sur la route qui longe la mer depuis Gravelines un groupe d’hommes 
qui portaient un énorme zodiac. Apparemment il était très lourd, ils avaient du mal à avancer…
Le même jour, l’équipe de distribution de Calais voit un groupe se constituer avec sacs à dos et gilets de 
sauvetage, et même des familles avec des poussettes.

Les passages ratés sont nombreux.
Le 5 janvier notre équipe de Calais croise par hasard un groupe d’une cinquantaine de femmes, l’une est 
tombée à l’eau et doit être hospitalisée.
Le 11, au Quai de la Moselle, un groupe d’une cinquantaine de personnes se présente pour le petit déjeuner, 
ils sortent juste de l’eau, trempés et pleins de sable.
Le lendemain au même endroit, ils sont 80 en gilet de sauvetage : ils ont raté le passage.
Le 18, sur la route, l’équipe de distribution s’arrête pour donner un petit déjeuner à une quinzaine 
d’Iraniens qui viennent, eux aussi, de rater le passage. 

Voir aussi ci-dessous l’article « Témoignages ».
Et ce ne sont que des exemples de ce qui se passe jour après jour.

Mais on est étonné du nombre de réussites :
Le Home Office annonce  1098 passages sur 20 canots entre le  4 et le 22 janvier inclus (rien en fin de mois).
Cela fait presque 55 personnes en moyenne par canot, mais 129 sur 2 canots le 21, c’est-à-dire 64 ou 65 par 
embarcation…. C’est énorme.

Le minimum est de 39 ou 40 par canot le 22 (79 sur 2) un chiffre plus proche de ceux d’il y a deux ans…
Il y a un an (janvier 2024) il y avait eu, toujours selon le Home Office 1057 passages sur  23 canots (46 
personnes par bateau).

La preuve est faite : la pression policière ne diminue pas le nombre des passages, elle les rend juste plus 
mortels…

Ces chiffres ne tiennent pas compte de ceux qui ne sont pas accueillis par la Border Force  à l’arrivée, ni de 
ceux qui sont entrés en camion. 
Le 14 janvier, Olivier écrit sur un groupe WhatsApp inter associatif :  
« Hier aux douches, beaucoup de personnes m’ont dit essayer de passer en bateau ou en camion. »
Effectivement, comme on l’a dit plus haut, l’eau est tellement froide que la chance de survie en cas de chute 
dans l’eau est quasiment nulle.
Nous ne sommes donc pas étonnés que les passages par camion soient à nouveau plus souvent tentés, et le 
nombre d’entrées au Royaume-Uni est forcément supérieur au chiffre annoncé par le Home Office.

Le HRO a pu saisir une photo de policiers, sur la plage, le 4 janvier. 
Ils ont empêché le départ d’un canot et le prennent en photo comme 
un trophée de chasse…

HRO

LES ÉVACUATIONS.
À Calais :

Le rythme auquel on nous avait habitués depuis cet été (trois fois par semaine les lundis, mercredis et 
vendredis) a repris à partir de la deuxième semaine de l’année. La première semaine, c’était encore les fêtes, 
les démantèlements ont été allégés comme en décembre, il n’y en a eu que deux : le mardi 31 décembre et le 
jeudi 3 janvier. 



Cette politique, moins rigoureuse, a été appliquée régulièrement 
depuis le 7 août ; cela vaut la peine de le souligner, même si c’est 
encore exagérément brutal pour ceux qui la subissent sur le terrain.
Mais le froid de loup et le vent glacial de cette période ne font pas 
ralentir le rythme…
La photo montre une tente juste saisie (6 janvier, Quai du Danube) 
soufflée par le vent.
Le 20 janvier, rue de Judée, un périmètre de sécurité est établi sans 
que les policiers sortent de leur voiture, tant il fait froid…

HRO

Les policiers sont en général extrêmement nombreux… 
mais pourquoi ?
La photo a été prise à Marck le 22 janvier.

Les périmètres de sécurité sont toujours 
extrêmement larges, ils rendent le travail 
d’observation  du HRO souvent presque 
impossible. C’est pourtant leur rôle de 
« Human Rights Observers. »
On voit de moins en moins de périmètres 
« humains », c'est-à-dire une ligne de 
policiers qui barrent la route. On en voit au 
moins un le 15 janvier .

HRO

HRO

Le 31 janvier, au Stade du Courgain Est, le HRO demande à un CRS pourquoi ils ne peuvent pas observer les 
opérations.
La réponse est : " Il y a une raison mais je ne peux pas vous la donner"…
Un peu plus tard, rue de Judée, un autre CRS justifie, cette fois-ci, le périmètre de sécurité et leur présence : 
"On est là pour vous protéger ". Il ne dit pas de quoi...
Et il ajoute qu'ils font un décompte car "on ne va pas les laisser mourir de faim et de froid". En effet, dit-il, les 
services de la préfecture apportent nourriture et soins.
Quelqu'un du HRO demande alors pourquoi on prend leurs tentes si on veut les protéger du froid.
Le policier assure qu'il n'y a pas d'expulsion, juste une constatation toutes les 48 h que le terrain est occupé.  
"Venez avant et après une intervention, vous verrez qu'il y a le même nombre de tentes".
Il y a pourtant eu ce jour-là au moins trois tentes saisies (de ce que le HRO a pu voir) Quai de la Gironde...

Le 3 janvier, rue de Judée, la Police Nationale demande aux CRS, devant eux, 
de ne pas  laisser passer le HRO.
Le 20 janvier au Stade du Courgain  Est, un périmètre de sécurité est établi, 
avec une voiture de la police. Le HRO n'a même pas le droit de longer le 
grillage.
Le 15 janvier les policiers sont en armes, la photo est prise par le HRO au 
stade du Courgain Est.
Le 24 des matraques sont signalées par le HRO, le 29 une LBD.

HRO



Le 6 janvier, Pont Mollien, l’équipe de nettoyage vide des tentes pour les emporter.
L'équipe Salam qui distribue Quai de la Moselle voit le personnel municipal saisir toutes les tentes sur les quais. 
Et le 24, le HRO conclut son compte-rendu sur le démantèlement  en Centre ville par : « Toutes les tentes des 
quais ont été prises ».
On remarque toujours la différence entre la façon dont les exilés évacuent leur tente pour qu’elles ne soient pas 
ramassées et celle des équipes de nettoyage : les exilés les soulèvent soigneusement pour qu’elles ne s’abîment 
pas (sur la photo, on dirait qu’elles ont des jambes), alors que les agents de nettoyage les traînent par terre sans 
aucun souci de leur état.

La quantité de matériel saisi, même si 
c’est quelques-unes à la fois, est 
finalement impressionnante (la photo a 
été prise le 22 janvier au BMX.)

Le camp des Fontinettes a été totalement rasé le matin 
du 29 janvier, de très bonne heure.

Le 29 janvier, la police intervient Quai de la Moselle pendant le petit déjeuner donné par Salam. Elle empêche 
ceux qui sont venus manger de repasser chercher leurs affaires. Tant pis pour eux, elles ont été ramassées… 
Les gars sont inquiets, ils savent qu’il y a eu des arrestations dans les jours précédents. L’un d’eux se plaint 
d’avoir été, la veille, réveillé sous sa tente par des coups portés par un policier. On sent qu’ils cherchent à 
rester avec nous… mais on nous attend aux autres points de distribution… 

HRO
HRO

HRO

HRO



Les arrestations, en effet, ne sont pas exceptionnelles (en photo, à Marck, 
le 24 janvier).

Le 26 le HRO note 7 arrestations en ville depuis une semaine. 
Une lourde présence policière à la gare est signalée entre le 11 et le 16 
janvier (c’est la période où les traversées par la mer ont été les plus 
nombreuses)…

Le 8 janvier, un policier affirme que c'est une opération de "mise à l'abri", le HRO fait remarquer que c'est une 
drôle de mise à l'abri où on prend les tentes et où il n'y a pas de bus qui propose un hébergement…
Le 13, un CRS dit qu'il prend des migrants à dormir chez lui (sic), alors que "vous vous les laissez crever la 
gueule ouverte dans des tentes… Chez eux, ils ne sont pas si malheureux que ça..."  Ce monsieur dit qu’il a 
passé dix ans en Afrique.
Le 15 à Marck, un autre CRS dit que ce périmètre est justifié par les attentats, car un de leurs collègues est 
mort aux Champs Elysées.

Le 24 janvier, les CRS font ouvrir une camionnette de Salam pendant la distribution et font une inspection en 
bonne et due forme du contenu. Ils cherchaient quelque chose qu’ils n’ont pas trouvé… On se demande encore 
quoi…

À Dunkerque,
Le rythme était très lâche depuis début août (6 et 23 août – 11, 25 et 27 septembre – 9, 22 et 30 octobre – 20 
novembre), mais par un froid glacial on a vu arriver les convois d’évacuation à une semaine d’intervalle les 7 
et 14 janvier, puis le 27 janvier… 
Il n’y a pas, comme dans les années passées, un déploiement d’engins de chantier spectaculaire, mais des sites 
détruits cependant : 

*le 7, dix-sept tentes, près du canal sur le site de Total, et tout le 
camp des Soudanais. La photo du HRO montre l’état de ce camp 
juste après l’opération.

*Le 27, le démantèlement, sur le terrain de Total et près 
de site de Matthews, tout près de l’A 16 ne laisse rien 
debout.

HRO

HRO

Geoff Motyer - Instagram@Small_cog

Geoff Motyer - Instagram@Small_cog



Même deux bouilloires n’ont pas été épargnées, un des rares objets 
qui permettent aux exilés de se réchauffer un peu.

Geoff Motyer - Instagram@Small_cog

Il y a eu au moins trois arrestations le 7 et les exilés à l'arrêt de bus ont dit au HRO que la police avait fait 
usage des gazeuses.

Le 14, les CRS se montrent brutaux : ils ont des casques et des boucliers, ils hurlent leurs ordres. Ils 
bousculent le HRO et les menacent de les dénoncer à la SNCF pour qu'ils aient une amende pour "être entrés 
sur une zone ferroviaire, c'est un délit." 
Un policier dit que la base légale de leur opération est "assistance à un huissier". Effectivement il y en a un 
sur le terrain ; il dit qu'il a bien une réquisition du Procureur mais qu’elle est dans sa poche.
Plusieurs bus étaient en attente au Palais du Littoral, deux seulement viendront sur le terrain, l’un après 
l’autre.
Ce matin-là, le HRO subit 3 contrôles d’identité successifs, le troisième par la police portuaire…
Des tentes sont saisies.

LES CONDITIONS DE VIE.
Les conditions de vie hivernales ne rendent pas nos autorités plus compatissantes pour les exilés. 

En effet, à Calais, nous avons appris le 8 janvier que, depuis deux jours, « La Vie Active » à Calais ne s'était 
pas rendue à BMX pour y proposer ses services habituels (distribution alimentaire, navettes pour les 
douches...) 
Un coup de téléphone a confirmé qu'ils n'avaient plus l'autorisation de s'y rendre et qu'il n'y avait pas de lieu 
de substitution prévu. 
Il fallait donc orienter les personnes concernées vers les points de distribution de la rue des Huttes et de la 
rue de Judée. Mais c’est loin et elles n’avaient pas été informées de ce changement.

À  Dunkerque aussi, même dans les heures où le thermomètre repassait au-dessus de zéro, dans la journée 
les conditions hivernales étaient indignes. 
Nous distribuons les pieds dans l’eau à des gens qui ont les pieds dans l’eau…

Les photos montrent le lieu de distribution de Dunkerque le 7 janvier :

Patrick Freyss Patrick Freyss



et le 9 janvier :

Le 24 janvier cependant, après un SMS de Salam  à M .le Directeur général de la Communauté Urbaine de 
Dunkerque, une livraison de sable pour assécher et stabiliser le terrain est annoncée. 
Comme nous disait Jean-Claude Lenoir le 25 juin dernier, juste après une rencontre des représentants 
d’associations avec ceux de la CUD : « Aucune loi n’interdit d’être plus généreux que l’Etat ! »
Merci la CUD !

Une bonne nouvelle :
La PASS à Grande-Synthe a ouvert mercredi 22 janvier, pour les consultations générales.
Les personnes peuvent y aller le mardi de 13h à 16h30, une après-midi par semaine pour commencer…

Joseph Joseph



Une manifestation de protestation contre les conditions de vie – et de mort – sur nos camps a été 
organisée le 11 janvier, à Calais.

Les bénévoles de Salam y ont été largement représentés. (Même si notre logo n’apparaît pas, 
nous avions signé l’appel !)

Une de nos bénévoles, bloquée par des problèmes de santé, me dit au téléphone que quand elle ne peut 
pas rejoindre une manifestation ou un rassemblement, pour se sentir plus proche de nous, elle allume 
chez elle une petite bougie électrique que je lui ai laissée à une précédente rencontre… C’est une très belle 
participation, très émouvante, qu’elle nous offre…

Arnaud Leclercq



« Il est primordial que le mouvement associatif seul garant de l'engagement citoyen 
reste présent,
la démocratie a besoin de vous,
nos amis ont besoin de vous. »
écrivait Jean-Claude Lenoir, dans le mot du président du mois de janvier 2016 de cette 
newsletter.

Claire Millot

TÉMOIGNAGES

AU RETOUR D’UN PASSAGE RATÉ : 

Le 18 janvier, sur le lieu de distribution de Dunkerque, « un petit groupe arrivait quand on avait rechargé 
le camion pour repartir. Ils revenaient, équipés de gilets de sauvetage et de couvertures de survie. Il y en 
a qui arrivaient à sourire, et à faire une croix (de bénédiction) au-dessus de leur assiette. Quelle force ! »  
témoigne Ursula, dans un SMS.

Texte et photos Ursula Timmermans.

UN MATIN TERRIBLE : LA MARAUDE DU 21 JANVIER A CALAIS :

Ce matin-là, il a fait – 3° pendant toute la distribution. 
Le canal était gelé : les oiseaux marchaient dessus…



*Rue des  Mouettes : un attroupement…
35 Érythréens, des nouveaux, on ne les connaissait pas…
Ils sont naufragés, tout mouillés…
L’un d’eux est allongé par terre, il est tombé face sur le sol, il tremble. On appelle les pompiers….
Une camionnette de « la Vie Active » est là… Coup de téléphone aux responsables.

O
- Oui, on les prend.

Un bus arrive, ils auront une douche bien chaude.
Sept Kurdes arrivent tout aussi trempés… Emmenés également pour une douche bien chaude !
Quand la « Vie Active » sait être humaine…

*Au BMX, bien sûr en retard, après tout ça…
Douze personnes.
L’un d’eux est un gars brun qui ne met jamais rien sur lui : jamais froid !
Ce matin-là, ses cheveux sont tout blancs… Ils ont givré sur sa tête…

Yolaine Bernard.

À PROPOS DE L’ACCUEIL À LA MAISON SÉSAME :

Ne jamais oublier combien ce sourire peut leur apporter, à leur famille au Kurdistan, aux Sésames, et à moi 
que je peux voir sourire sur les visages de mes nations qui ont été plus d'un siècle sous la pression de la 
cruauté, c'est la raison de mon amour pour le Sésame.

Dana, pilier de la Maison Sésame, le 10 janvier

NOS SORTIES EN PUBLIC AU COURS DU MOIS

Les cérémonies ont été nombreuses en cette fin de mois, et nous avons répondu aux invitations :
L

- Les vœux de M. Le Maire de Grande-Synthe, le 19 janvier.
Nous sommes venus à une demi-douzaine de Salam, dans une salle comble au Palais du Littoral, pour 
saluer le soutien répété que nous a accordé la municipalité.

L
- Le 23 janvier, Élise (jeune bénévole très motivée, arrivée par l’AFEV il y a deux 
ans) présentait à sa classe son projet associatif : 

Quatre jeunes, entraînés par Élise, avaient choisi d’apporter une aide matérielle à Salam, par une collecte 
de surplus sur une longue période et par un don financier (produit d’une vente de crêpes le jour des portes 
ouvertes de l’IRTS .
Claire avait fait le déplacement pour les soutenir.

Khatima



L
- La galette des rois, à la Maison de la Citoyenneté de Grande-Synthe, le 24 
janvier.

Les associations étaient invitées (deux personnes pour chacune). Claire et Pascaline sont allées 
représenter Salam et saluer la disponibilité et la gentillesse du personnel.

L
- Le 26 janvier, nous étions à Templeuve, 
Élisabeth, Jean et Claire, invités par 
Brigitte et Jean-Noël.

Depuis bien longtemps, ils nous apportent régulièrement des 
dons qui proviennent de collectes, et des bâches agricoles 
pour protéger les tentes contre la pluie.
Après une large collecte dans les paroisses près de chez eux, 
ils avaient tant récolté que leur voiture ne suffisait plus à tout 
apporter.

Nous avons décidé de faire un aller et retour  à Templeuve en 
camionnette (un voyage n’aura pas suffi !) et de grouper le 
déplacement avec une rencontre qu’ils organisaient, à 
Cysoing,  entre le public et des représentants d’associations 
qui, comme nous, se démènent pour aider les exilés. Ce fut un 
succès : il y avait énormément de monde…

Et nous avons pu faire des échanges très intéressants avec des groupes restreints.

Claire Millot.

Claire Millot Claire Millot

Brigitte et Jean-Noël Petit Brigitte et Jean-Noël Petit



2025 -  ANNÉE JUBILAIRE, TOUR DU MONDE EN 80 JOURS.

Le pape François a lancé en décembre dernier à Rome l’année sainte, jubilaire. La tradition du Jubilé a été 
proclamée par le pape Boniface VIII au XIVème siècle (1300). Elle a lieu tous les 25 ans, un quart de siècle. 
Partout en France, paroisses et sanctuaires se mobilisent pour accompagner les fidèles dans leur démarche de 
pèlerinage et de conversion. Trente-cinq événements spécifiques se déroulent entre l’ouverture de la Porte 
Sainte en décembre 2024 et sa fermeture en janvier 2026. Un « tour du monde en 80 jours» catholique (1). 

Dès les premiers mois de son pontificat en 2013, le Pape François s’est rendu à Lampedusa, île sicilienne 
symbolique de l’accueil des exilés qui traversent la Méditerranée au péril de leur vie, plaçant son magistère 
sous le signe de la défense des droits des migrants. De nombreuses ONG qui apportent un secours en mer 
alertent depuis des années sur cette voie migratoire si meurtrière. L’Eglise catholique de France a créé une 
« Pastorale des migrants » fusionnée en 2020 avec le « Service National Mission et Migrations (SNMM) », 
placé sous la responsabilité de la Commission Episcopale pour la Mission Universelle de l’Eglise (CEMUE). Au 
Vatican, la Section Migrants et Réfugiés est dirigée personnellement par le pape François (2).

En France, l’accueil des migrants est assuré par les services de l’Etat, avec le soutien de nombreuses 
associations, qui remplissent une mission d’intérêt général, dans un cadre laïc et œcuménique. Le Secours 
catholique côtoie le Secours populaire, des associations engagées depuis leurs origines aux côtés des plus 
vulnérables avec la Cimade, le Gisti, ou Utopia 56… partout où les droits des exilés sont bafoués. Une garantie 
de laïcité est demandée pour bénéficier des subventions publiques, depuis la loi du 24 août 2021 dont le but est 
de conforter les principes de la République en luttant contre toute forme de séparatisme (3). 

Constitutionnellement, la France est une République indivisible, laïque, démocratique et sociale qui assure 
l'égalité devant la loi, sur l'ensemble de son territoire, de tous les citoyens (4). Elle respecte toutes les 
croyances. Elle organise la séparation des religions et de l'État qui est neutre à l'égard des convictions 
religieuses ou spirituelles. Il n'y a pas de religion d'État. La laïcité garantit la liberté de conscience pour tous. 
Chacun est libre de croire ou de ne pas croire. Elle permet la libre expression de ses convictions, dans le 
respect de celles d'autrui et dans les limites de l'ordre public. La laïcité permet l'exercice de la citoyenneté, en 
conciliant la liberté de chacun avec l'égalité et la fraternité de tous dans le souci de l'intérêt général. Fondée 
sur la loi de laïcité de 1905, elle a permis à la France de mettre fin aux querelles religieuses qui ont émaillé son 
histoire, tragiquement avec les Guerres de religion qui ont ensanglanté l’Europe pendant des siècles, et plus 
insidieusement au cours du XIXème siècle où les partis de l’ordre, viscéralement anti-républicains, 
souhaitaient rétablir des institutions qui leur avaient permis d’asseoir un pouvoir conservateur–Eglise 
(« religion royale » catholique), Armée…

Après avoir été vécue comme une « persécution » et après un conflit qui a duré 16 ans, l’Eglise catholique et 
les fidèles ont finalement compris et admis en 1921, année de la réconciliation avec la République française, 
que la loi de 1905 était à la fois une protection et un rempart (4). Curieusement lors de sa venue à Ajaccio, le 
15 décembre 2024, le pape François a diffusé un message de méfiance du modèle laïque français. Plaidant en 
faveur d’une « saine laïcité », qui ne soit « ni statique, ni figée mais évolutive et dynamique » le souverain 
Pontife a répété une critique déjà exprimée sur la laïcité française qui souffrirait d’une « coloration héritée des 
Lumières beaucoup trop forte » dévalorisante pour les religions, des « sous-cultures ».

Pour Federico Lombardi (6), spécialiste de la communication vaticane, le Pape François veut s’attaquer aux 
« problèmes les plus brûlants d’aujourd’hui » avec un point de vue «décentré », celui  des pauvres et des 
périphéries qui lui permettrait «  d’élargir le regard ou d’accueillir avec une intensité particulière des 
questions critiques (migrations, prisons, esclavage…), pour pousser la réflexion et la recherche de solutions 
concrètes aux problèmes de l’humanité. ».Son magistère s’inscrirait « entre continuité et innovation ». Ses 
critiques sur la laïcité française sont surprenantes dans un pays comme la France qui accueille les plus grandes 
communautés juive et musulmane en Europe. La cohabitation entre les religions est harmonieuse dans le pays 
de Voltaire et de Victor Hugo; elle s’exprime par un dialogue interreligieux intense et une réelle solidarité, 
surtout quand des fidèles d’une communauté sont attaqués ou discriminés (7).

https://eglise.catholique.fr/guide-eglise-catholique-france/structure/commission-episcopale-pour-la-mission-universelle-de-leglise/


Le Pape François n’a pas voulu venir à l’inauguration de Notre Dame, le 7 décembre 2024, à Paris préférant 
aller en Corse, « île dont 90% des habitants se disent catholiques et où la pratique religieuse est fervente et 
imbriquée dans la vie politique » (8) pour témoigner de sa préférence pour les « périphéries ». Pourtant Notre-
Dame de Paris est « la paroisse de la Nation », cette singularité française exprimée par Maryvonne de Saint 
Pulgent (9) qui « peut sembler déconcertante dans une république laïque » parce que les Français, comme les 
Européens, qu’ils soient croyants ou non, de culture catholique ou non, ont « besoin d’un lieu qui s’inscrit 
dans la longue durée, d’un lieu marqué par le sacré, où la nation se retrouve ». 

Tous les hommes et les femmes de bonne volonté sont nécessaires pour défendre une cause essentielle qui 
dépasse les appartenances religieuses, politiques ou sociales, celle des exilés. Pour la défense du droit des 
migrants, il est dommage d’opposer un « centre » à des « périphéries ». Le pape François a souvent dénoncé 
« l’instrumentalisation de la religion », encore en Corse. En des temps où les fondamentalismes religieux 
instrumentalisent la religion et la migration, partout dans le monde, opposant un « centre supposé 
dominateur» à des « périphéries opprimées », pour mieux attaquer les valeurs occidentales, le Pape François 
ne joue-t-il pas avec le feu ?

Les 80 jours annoncés pour célébrer le Jubilé de 2025 seront-ils suffisants pour construire des ponts et dissiper 
des malentendus ? Pour illustrer un « universalisme éclairé », mordant et moqueur mais plein d’humanité, 
nous suggérons de réfléchir au message humaniste de la « Chanson pour l’Auvergnat », écrite par un 
compositeur français, esprit frondeur, résolument laïc et républicain, George Brassens. Il exprime avec une 
ironie triste que l’aide la plus décisive et la plus humaine ne vient pas toujours de « tous les gens bien 
intentionnés » (10).
 
L’enfer est pavé de bonnes intentions…

Dr Bénédicte Halba, présidente de l’IRIV (www.iriv.net), décembre 2024
Bénédicte Halba dirige un Institut de recherche (iriv) qui intervient sur le thème de la migration depuis 2003, elle a 
animé  un club à la Cité des Métiers pour un public migrant (2012-2022) et publié un weblog dédié à la migration 
(2024)- https://actions-migration.blogspot.com/.

(1) Conférence des évêques de France, 2 janvier 2025

(2) Eglise et Migrations – vendredi 3 janvier 2025https://migrations.catholique.fr/qui-sommes-nous/le-saint-siege/

(3) Loi du 24 août 2021 - https://www.vie-publique.fr/loi/277621-loi-separatisme-respect-des-principes-de-la-republique-24
-aout-2021
(4) Article 1 de la Constitution du 4 octobre 1958 - https://www.conseil-constitutionnel.fr/le-bloc-de-constitutionnalite/text
e-integral-de-la-constitution-du-4-octobre-1958-en-vigueur

(5) termes employés par le père Bernard Ardura, président du Comité pontifical pour les sciences historiques, cité par 
Manuella Affejee « Il y a 100 ans, la réconciliation entre le Saint-Siège et la France », entretien réalisé avec le père Bernard 
Ardura - Cité du Vatican, https://www.vaticannews.va/fr/vatican/news/2021-02/centenaire-retablissement-relations-saint-s
iege-france-ardura.html
(6) Lombardi, F., Traduit de l’italien par Armogathe, J. (2018). Le magistère du pape François, entre continuité et 
innovation. Communio, N° 255(1), 95-104. https://doi.org/10.3917/commun.255.0095. . ; depuis 2016, président de la 
Fondation vaticane Joseph Ratzinger – Benoît XVI ,  responsable de la communication au Vatican, à tous les postes des 
principaux vecteurs de la communication vaticane (revue Civiltà cattolica ,  Radio-Vatican, Centre de Télévision du 
Vatican, Salle de presse du Saint-Siège),

(7) les cultes chrétiens, juif et musulman, se sont unis dans la prière après les attaques terroristes de janvier 2015 contre le 
supermarché « Hypercacher » après avoir attaqué la rédaction de « Charlie Hebdo ». Le prétexte du « blasphème à 
l’Islam » pour le journal satirique, qui avait violemment critiqué le pape Jean Paul II pendant tout son pontificat, ne tient 
pas avec le supermarché. Il s’agissait  d’attaquer la France républicaine et laïque comme le confirmeront les attentats de 
novembre 2015 contre le Bataclan où des Français de toutes confessions ont été tués.

(8) Editorial du Monde, « La discutable leçon de laïcité du Pape », 17 décembre 2024

(9) cité par  Cyprien Mycinski, « Notre Dame de Paris, de l’édifice catholique à la « paroisse de la nation », Le Monde, 7 
décembre 2024 ; ancienne directrice du patrimoine au Ministère de la Culture, autrice de « La Gloire de Notre Dame. La foi 
et le pouvoir », Paris : Gallimard, 2023.

(10) George Brassens, « Chanson pour l’Auvergnat », Paris : Éditions Seghers, 1954

http://www.iriv.net/
https://actions-migration.blogspot.com/
https://migrations.catholique.fr/qui-sommes-nous/le-saint-siege/
https://www.vie-publique.fr/loi/277621-loi-separatisme-respect-des-principes-de-la-republique-24-aout-2021
https://www.vie-publique.fr/loi/277621-loi-separatisme-respect-des-principes-de-la-republique-24-aout-2021
https://www.conseil-constitutionnel.fr/le-bloc-de-constitutionnalite/texte-integral-de-la-constitution-du-4-octobre-1958-en-vigueur
https://www.conseil-constitutionnel.fr/le-bloc-de-constitutionnalite/texte-integral-de-la-constitution-du-4-octobre-1958-en-vigueur
https://www.vaticannews.va/fr/vatican/news/2021-02/centenaire-retablissement-relations-saint-siege-france-ardura.html
https://www.vaticannews.va/fr/vatican/news/2021-02/centenaire-retablissement-relations-saint-siege-france-ardura.html
https://doi.org/10.3917/commun.255.0095


AUTRE FRONTIÈRE, MÊME COMBAT...

En avril dernier (2024) nous avions publié dans cette newsletter le témoignage d’Elisabeth et Jean, de retour des 
« Refuges solidaires » de Besançon.

Et en septembre dernier, un article de cette newsletter était consacré au même thème :

« ICI OU AILLEURS ?
Lors du forum de la PSM, à Calais, le 21 septembre, nous constations que chacun d’entre nous a 
l’impression que ce qui se passe sur son morceau de territoire est unique.
Mais non, les situations sont souvent tristement semblables d’une région à une autre, d’un pays à 
l’autre, d’un continent à un autre… »

Ce mois-ci c’est Anne et Jacky qui nous envoie leur témoignage depuis la frontière espagnole.
Même refus de l’autre mais aussi même solidarité à la frontière espagnole.

Ola Claire!
Quelques infos de la frontière des Pyrénées Orientales...

A la frontière entre l'Espagne et la France se jouent aussi des scénarios pas gais...
Venant du grand Sud, migrants-es, exilés-ées sans papier, souhaitent passer la frontière attirés-ées par les "el 
dorado" de l'Occident... et se frottent au rejet de nos politiques migratoires : ici aussi la Police est sur tous les 
fronts pour "protéger" notre Occident à la mode Retailleau... Les contrôles au faciès sont courants en gares 
routières et train, les contrôles routiers sont fréquents, les cols sont surveillés... 
Certaines images nous ramènent à la "Retirada" (exode en 1939 des réfugiés de la guerre civile espagnole)...

Mais ici aussi s'organise la solidarité: à la frontière Méditerranéenne Catalane, un collectif informel "Viva la 
costa" réunit différents mouvements, associations, de part et d'autre de la frontière: ça parle français, catalan, 
espagnol... 
s'organise en groupes: observation, guide…
action/accueil,  sensibilisation,  permanence, véhicule de soutien…

Nous avons eu l'occasion de participer à l'une de leur réunion et la parole nous a été donnée pour présenter la 
situation sur le littoral calaisien et dunkerquois : l'assemblée a été surprise par l'ampleur des situations, comme 
quoi la mise en réseau est importante pour médiatiser nos combats en dehors des médias du pouvoir... Et nous 
avons aussi présenté les actions de Salam : félicitation générale pour nos engagements...

Voilà, ce petit mot pour dire que nous ne sommes pas seuls-es, que à toutes les frontières un réseau de solidarité 
existe et qu'il ne fait que grandir: "no pasaran"!

Ci-joint photos du local Caritas à Portbou où on a été accueilli par Maria Jose: ce local se situe près de la gare 
au pied de l'église, il est ouvert tous les jours de 19h à 20h, il "offre" nourriture et habits aux "voyageurs-euses". 
BZ à toute l'équipe.

Texte et photos Anne et Jacky Bricout  
(Jeudi 16 janvier 2025).



MERCI

MERCI À L’INCONNU QUI NOUS A FAIT UN 
SI BEAU CADEAU DE NOËL.

Jeudi 23 janvier, le camion arborait une superbe 
banderole en l'honneur de Salam... 
Joseph l'a trouvée dans une armoire en fer, la 
première dans la pièce où on range les légumes. 
Il ne sait pas d'où elle vient, il a apporté deux 
crochets adhésifs et l'a installée (amovible bien sûr).
C’est un magnifique cadeau, mais qui nous l’a fait et 
quand ?
Nous aimerions tant remercier le généreux 
donateur…

MERCI À CLAIRE D. POUR SA CARTE DE 
VŒUX, FAITE MAISON,
avec une colombe de la paix qui s’envole (ou 
presque) quand on ouvre la carte, et un texte 
émouvant et multicolore.

Joseph

Malgré l’hiver, croire au printemps
Malgré la xénophobie, croire à la fraternité

Malgré la haine, croire à l’amour
Malgré la mort, croire à la vie

Malgré la violence, croire à la paix
Malgré l’indifférence, croire à la compassion

Croire en l’humanité… malgré tout !
Dans la nuit la plus sombre il y a toujours l’espoir 

d’une aube resplendissante
Pour cette nouvelle année, croire en cette nouvelle 

aube à venir…
Claire Dutilloy

MERCI À CEUX QUI S’ÉLOIGNENT :

Philippe qui pendant plusieurs années a assuré en solitaire la préparation du repas du mardi au sous-sol.
Il a fêté son départ dans l’intimité de l’équipe du mardi.

Quentin qui part pour un mois au Refuge Solidaire de Briançon. (Mais il reviendra ! Il l’a promis)
L’équipe du samedi lui a fait une chanson accompagnée d’une photo (mais pas de lui).

Claire Dutilloy



25/01/2025  sur l’air de  « RÉSISTE » de France Gall.
Ça te vient de loin  /  de te battre pour le droit   / et pour les exilés
De Boulogne à Dunkerque   /   En passant pas Calais  /  Toujours 
à leur côté
La Fraternité  / Tu l’as au fond de toi       
Tous ceux qui croisent ta route  /  n’oublieront jamais ça 
Quentin !
Continue ton chemiiiin
Dénonce ce que tu vois !

          Refrain : Sache, qu’on est toutes  avec   toiiii
Bon vent !
La montagne qui t’atteeend
Te f’ras pas baisser les bras 
C’combat,     un jour,  on le gagneraaaa !
Merci !

Les jeunes que t’accompagnes  /  Pour leur sécurité  /  savent que 
t’es un gars sûr
T’as beaucoup fait pour eux  /  Avec un grand sérieux   /  tu leur 
manqu’ras   c’est sûr 
C’est pas seulement  / une histoire de papiers  / 
Ils ont perçu en toi   / toute ton Humanité 
          
            Refrain :
Pars,      et viens nous raconteeeeer
Pars,        continuer à aideeeer
Parts,       fais attention à toii
Que la paix soit sur toiiiiiii
Quentin ………
Lâche pas ……….
           Refrain

Il a été, quand même, pour son dernier 
jour, le sujet des photos :
Tout seul, au centre du groupe, et 
honoré par le chœur de son équipe du 
samedi.

Nathalie Dudek
Nathalie Dudek

Nathalie Dudek



MERCI À CEUX QUI ONT ASSURÉ LE TRAVAIL PENDANT LA PÉRIODE DES FÊTES :

À la  jeunesse bien active qui nous a énergisés avec ses rires et ses taquineries, Clara, Elise et Thomas, 
écrivait Ghislaine dans le compte-rendu du 2 janvier.

À ceux qui ont géré les collectes Emmaüs : pendant ces deux semaines de vacances, la plupart des 
associations de terrain et les épiceries solidaires étaient en arrêt. C’est Salam qui, trois fois par semaine au 
lieu d’une, a profité des surplus d’Emmaüs Grande-Synthe.
Le 2 janvier, les bénévoles présents ont assuré en bas le tri des 24 caisses de fruits et légumes qui restaient 
dans l'allée. 

À  ceux qui ont fait à manger, et c’est tellement bon que le 
13 janvier à Dunkerque les bénévoles ont gratté le fond des 
récipients avant de rentrer pour la vaisselle.

À ceux qui ont distribué.
Mention spéciale pour Nathalie qui a réussi à 
faire la distribution avec la robe pour le mariage 
de sa fille de l’après-midi, sans se tacher !
Nous regrettons que le petit doigt qui nous l’a dit n’ait 
pas pris une photo.

Joseph

Christine Brygo

À ceux qui se sont chargés de tâches 
supplémentaires : 
Henri et Thierry ont géré le problème de la porte du 
camion qui s’est détachée plus d’une fois, avec l’aide de 
notre garagiste préféré de Rexpoede : il se rend toujours 
disponible et il est profondément acquis à notre cause.

Lesli Maximum



Ceux qui ont tout fait pour ne pas gaspiller de nourriture : par exemple 
Pascaline, à la récupération de morceaux de bananes dans un milk shake, le 
18 janvier.

Claire Millot

Jeudi 9 janvier,
*Dominique et Joseph ont fait une petite livraison de cageots bois à brûler sur le camp, en milieu de 
matinée.
*D’autres se sont chargés du trans-vidage d’un bidon d’huile dans des grandes bouteilles, avec le savoir-
faire et les astuces d’Ali très dynamique, volontaire  et efficace..
*Annie avait, comme très souvent la veille, déjà épluché des légumes, ce qui est bien utile.

Jeudi 16,
*Beaucoup de rangement a été fait par Thierry dans les armoires. 
*Ghislaine a emporté une grande partie des poires (toutes tachées) afin d'en faire de la confiture pour 
Calais. 

Samedi 18, Pascaline est repartie l'après-midi avec un bac plein d’une partie du repas de midi, en 
excédent, pour le distribuer en fin de journée (mission accomplie). Elle a ramené le contenant le lundi 
soir.

MERCI À CEUX QUI SE RELAIENT POUR REMPLACER PHILIPPE À LA CUISINE LE MARDI :
Des équipes (au moins deux personnes) se constituent pour assurer la préparation du repas : Patrick et 
Claire, puis Ghislaine et Ali avec Jean-Paul et Charline de FTS, puis Hubert et Mamadi, puis Juciara et 
Claire…
Nous sommes confiants pour la suite !
C’est bien moins lourd que nous ne le craignions, car Claudine est là de très bonne heure le matin pour 
mettre déjà le poulet à cuire, et Denise est là pour conseiller, guider, avec la patience de celle qui l’a fait 
pendant des années.

MERCI À CEUX, CONNUS OU INCONNUS, QUI NOUS ONT FAIT DES CADEAUX POUR NOS 
AMIS EXILÉS.

Des dons alimentaires :
*ceux qui tiennent à marquer un événement important par un don à des gens en grande précarité :
Le mois dernier, c’était une naissance, le 4 janvier, c’était un décès : la grosse gamelle, préparée par 
Abdelkader, a été financé par eux, et ils ont fait en plus un don d’eau minérale et de fruits…
* un don de gaufres, par Monsieur G. de Belgique, le 11 janvier.
* une dame de la Chapelle d 'Armentières nous a apporté  des potirons le 16.

Des dons textiles :
*un don, encore le 11 janvier,  de Monsieur  G. de Belgique de sacs de couchage et de vêtements
*quatre nouveaux colis de Jean-Guillaume de Reims, par Mondial Relay : des polaires,  des blousons bien 
chauds, des chaussures, et même des friandises pour les petits.
José, bénévole historique, est allé les chercher au relais et je lui demande :
- Qui est l'expéditeur ?
- Ah, je n'ai pas fait attention, je croyais que tu savais... quelqu'un de l'est, je crois...
- Jean-Guillaume, de Reims ?
- Oh, ça ressemble bien à ses colis : bien plein, bien rangé, varié...
Jean-Guillaume est repéré !



* la dame de la Chapelle d 'Armentières (la même) nous a apporté aussi des 
vêtements ainsi que des chaussures, le 15 janvier,
* encore des vêtements et des chaussures de Pascale de Warhem le 15 janvier, 
puis deux voitures de couvertures le 25.

* les bonnets tricotés par Régine

Guy Dequeker

MERCI À CEUX QUI NOUS ONT AIDÉS AU NOM D’UNE ASSOCIATION AMIE OU EN TRAIN DE LE 
DEVENIR… 

L’association Audotri, inlassable fournisseur de couvertures, de duvets, de blousons et de vêtements,

L’église Saint Joseph de Capelle, pour beaucoup de vêtements, apportés par deux messieurs le 15 janvier,

Emmaüs Saint-Omer pour les 18 cartons de fruits et légumes offerts,

L’entreprise qui nous a cédé, le27 janvier, pas loin d’une palette de boîtes de légumes que leur aspect 
extérieur rendait impropre à la vente.

Le groupe de jeunes d’Arras qui avait 
raté sa venue pour le 24 décembre, mais 
qui depuis collecte pour nous pour une 
livraison en février.

Les jardins de Cocagne , de retour 
jeudi 23 janvier, nous ont offert une 
livraison de légumes biologiques 
supplémentaire, ainsi que le 28 janvier. Basma

Basma

La Maison Sésame, pour un don de deux caisses de fruits et légumes , le 11 janvier, et d’une grosse quantité 
de couvertures le 23.

Basma

Pascaline DelabyPascaline Delaby



Les mamies du Val des Roses à Dunkerque, qui nous envoient régulièrement un cabas rempli de 
bonnets de laine tricotés à la main,

La paroisse de Bergues, pour  un grand don de vêtements : une voiture bien pleine, le 9 janvier,

La paroisse de l’EPU de l’Artois et de l’EPU de Thiérache a apporté au milieu du mois le résultat d’une 
belle collecte.

Les paroisses autour de Templeuve (voir plus haut l’article  « Nos sorties en public »),

Le Père Hochart et les paroissiens de la petite Chapelle des Dunes à Dunkerque, pour un nouveau 
don de couvertures, le 11 janvier,

Le Secours Populaire de Guérande, pour  un don de vêtements :
« Je profite d'être la rédactrice de ce CR pour remercier ma mère et ses comparses bénévoles pour leur aide 
“à distance”, en gardant pour nous les vêtements chauds qu'ils ne vont pas vendre », nous écrit Julie dans le 
compte-rendu de la journée du 11 janvier,

Le Secours Populaire/Copains du Monde, derrière Christian Hogard, Caroline et leur équipe, en 
particulier Bruno et Evelyne.

Voici nos messages de remerciements :
Celui du 8 janvier :
Il faisait tellement froid ce lundi !
Le vent était tellement méchant...
Mais voilà que Zho-gard est arrivé-é-é !
Avec du pain et des viennoiseries... 
pour réchauffer les coeurs exilés.
Merci Christian et Caroline, merci à 
tous les Copains du Monde qui se 
mobilisent pour les aider.
Au nom de l'équipe Salam et de ceux 
qui sont dans le besoin,
MERCI.

Celui du 15 janvier :
Merci Christian, merci Caroline, merci à tous les Copains du Monde,
merci pour le pain, les viennoiseries et les compotes, encore une fois apportés à Calais, à la fin de la semaine 
dernière, pour nos amis exilés qui tiennent le coup dans le froid de l'hiver.
Que ferions-nous sans vous ?
Merci !

Copains du monde Copains du monde

Copains du mondeCopains du monde



Celui du 17 janvier :
Merci les amis, les Copains du Monde entier,
- merci d'abord pour les brioches livrées avant-hier à Calais, c'est un luxe rare et qui donne un peu de bonheur 
aux exilés, ils n'en ont pas tant que cela !
-merci aussi pour le pain et les viennoiseries arrivées aujourd'hui à Calais. Ce matin, ils étaient nombreux avec 
le sac sur le dos et les gilets de sauvetage à la main. C'était un soulagement de pouvoir les lester d'un peu de 
nourriture fraîche pour l'attente dans les dunes...
Merci beaucoup !
Pour nos amis exilés et pour notre équipe, merci.

Celui du 23 janvier :
Merci les amis "Copains du Monde", merci Christian, merci Caroline,
pour une livraison exceptionnelle de pain mardi soir, des pains spéciaux de toutes sortes et en quantité, et pour 
les viennoiseries qui allaient avec...
C'est un beau cadeau pour une période où le gel alterne avec la pluie et où il ne fait pas bon traîner dehors avec 
en plus l'estomac dans les talons.
Merci pour les talons de nos amis exilés...
A Salam, on vous embrasse tous.

Celui du 28 janvier :
Merci encore une fois pour le pain et les viennoiseries que vous avez apportés à Calais hier soir.
Merci les Copains du Monde, merci Christian, merci Caroline.
Ce matin, le démarrage de la journée a été moins dur pour nos amis frigorifiés, grâce à vous.
De leur part comme de celle de Salam, MERCI.

ET ENFIN MERCI À TOUS CEUX QUI NOUS ONT FAIT DES DONS EN ARGENT,
sans lesquels nous ne pourrions pas entretenir les camionnettes, mettre du gazole dans les réservoirs, payer 
l’eau et l’électricité utilisées dans nos locaux, remplacer les bouteilles de gaz…
Merci à tous ceux (des amis proches comme des inconnus) qui nous ont glissé un billet, ont envoyé un chèque, 
fait un virement directement ou par Helloassos. 
Un merci particulier 

- À Renaud, médecin hospitalier à Nantes, qui (depuis plusieurs années) récupère auprès de ses collègues  
les bons d’achat de Noël  inutilisés. Il les dépense et nous reverse l’argent, une somme inespérée cette 
année !

- À Gauthier Chastan qui nous a fait doubler par la plateforme Benevity son don du mois  de décembre.

- À l’association OSE qui nous a fait profiter du bénéfice d’une brocante de vêtements.

MERCI À BETHLEHEM, À ABDELKADER ET À L’ASSOCIATION RENAISSANCE, À FLANDRES 
TERRE SOLIDAIRE, À L’ENTRAIDE PROTESTANTE, À L’AUBERGE DES MIGRANTS qui nous 
partage la tonne de bananes offerte par CONHEXA une fois par semaine, À EMMAÜS qui nous donne 
des surplus toutes les semaines, pour Calais comme pour Grande-Synthe, à la Maison Sésame qui 
nous partage deux matins par semaine les surplus de fruits et légumes du magasin ALDI de la rue du 
Kruysbellaert, à la Ressourcerie de Montreuil sur mer (« Il était deux fois ») et au Secours Catholique de 
Berck qui fournissent chaque mois des vêtements amenés à Calais par André de Merlimont, aux 
boulangeries calaisiennes et à celles en face du Noordover, « La mie du pain » et « Aux pains du 
Nord » de Coudekerque.  Semaine après semaine, ils sont là pour nous aider. 

Merci au HRO, à « Geoff Motyer - Instagram@Small_cog », à Basma, aux Copains du Monde, à 
Khatima et à Lesli Maximum qui nous ont autorisés à publier leurs photos.

MERCI à l'association diocésaine de Lille qui, par la paroisse de Grande-Synthe, met gracieusement à 
disposition les locaux de la salle Guérin, depuis environ quinze ans.



MERCI à Michel qui assure la mise en pages de cette newsletter, sans faillir, depuis des années, 
à Chris qui la traduit en anglais, mois après mois, pour notre site internet,
à Antoine qui gère la Page Facebook, lui aussi sans faillir, depuis 2017,
à Guillaume qui nous a introduits dans le réseau LinkedIn il y a maintenant trois ans,
et à Quentin qui a ouvert un compte Instagram pour Salam  depuis le mois de  mai 
(salam_calais_grandesynthe).

Et je demande bien pardon à tous ceux qui nous ont aidés d’une façon ou d’une autre et que j’ai oubliés, ou qu’on 
a oublié de me signaler…

Claire Millot.

NOS BESOINS EN BÉNÉVOLES

Dunkerque : 
Nous avons besoin de monde, les lundis, mardis, jeudis et samedis du début de la corvée d’épluchage (8 h) à 
la fin de la vaisselle (entre 14 et 16 h). Entre les deux, nous distribuons le repas.

Appelez  Claire (06 34 62 68 71).

Calais :
Salam continue la distribution des petits déjeuners améliorés tous les matins avec du thé et du café.
Mais nous manquons cruellement de bénévoles, particulièrement de bénévoles avec permis de conduire :
RDV à 7 h 45  au local, 13 rue des Fontinettes.

Appelez Yolaine au 06.83.16.31.61.

APPEL AUX DONS

DES BESOINS EN ARGENT.

Sans subventions de l’État et avec une réduction très importante des subventions des collectivités territoriales 
et locales, nous avons toujours besoin d’argent pour faire durer le travail de l’association :
Entretien des locaux et des camionnettes, carburant, achat des denrées alimentaires qui manquent…

Rendez-vous sur le site de l'association : www.associationsalam.org 
rubrique :" Nous soutenir"

Passez par HELLOASSO :
https://www.helloasso.com/associations/salam-nord-pas-de-calais/formulaires/2/widget

ou envoyez tout simplement un chèque à :
Association Salam
BP 47
62100 CALAIS

Vous avez droit à 66% de réduction d’impôts sur ces dons, en liquide par un de nos bénévoles, par chèque à 
l’ordre de SALAM, ou par virement (direct ou par Helloasso)

Un grand merci à tous nos généreux donateurs !

http://www.associationsalam.org/


DES TENTES ET DES BÂCHES !
De démantèlement en démantèlement, les tentes sont enlevées sur les deux sites  et nous n’arrivons pas à les 
remplacer. Nombreux sont ceux qui dorment sans rien sur eux, par tous les temps.

Vous pouvez aussi acheter des bâches, des morceaux de 3 m sur 3 (ou 2.50 m sur 3). Ils coûtent beaucoup 
moins cher et permettent à un honnête homme de passer une nuit à l’abri. 

Sinon, besoins les plus pressants sur les deux sites :
DES COUVERTURES (DUVETS, SACS DE COUCHAGE).

des vêtements homme du XS au XL : caleçons, caleçons longs et sous-pulls thermolactyl,
chaussettes, pantalons de jogging, jeans, shorts, t-shirts, 
DES CHAUSSURES pour hommes : baskets ou chaussures de randonnées légères (pointures 40 à 46),
des claquettes, casquettes.
des sacs à dos,
des lampes et piles,
des packs d’eau,
des sacs (petits sacs à dos, sacs poubelle, sacs congélation, cabas et sacs en plastique)

Des denrées alimentaires pour  Calais :
DE LA CONFITURE et DE LA MAYONNAISE,
du lait,
du thé et du sucre, du café soluble,
des biscuits (ou viennoiseries, ou barres de cake ou quatre-quarts etc…)

Pour déposer vos dons, RDV 13 rue des Fontinettes, et appelez le 06 83 16 31 61.

Et pour Grande-Synthe :
Surtout des conserves de légumes de toutes sortes (nous recevons beaucoup moins de produits frais depuis 
quelques temps),
des sacs de légumes secs, des pâtes, du riz.

Déposez vos dons salle Guérin, 1 rue Alphonse Daudet, derrière l’église St Jacques les lundis, mardis,  jeudis 
et samedis de 9 h à 12 h.  

APPEL À COTISATION

Le bulletin d’adhésion pour 2025 est joint à cet envoi. 

Si vous n’êtes pas encore adhérent, n’hésitez pas à nous rejoindre.
Que vous soyez bénévole actif ou non, devenir adhérent octroie à l’association la force de
l’union ! Nous étions  plus de 250 adhérents en 2024, aidez-nous à dépasser le seuil des 300.

CONTACTEZ NOUS

http://www.associationsalam.org
salamnordpasdecalais@gmail.com
Page Facebook : SALAM Nord/Pas-de-Calais
La page LinkedIn, consultable sur le lien suivant  : www.linkedin.com/in/association-salam-nord-pas-de-calais 
et le tout nouveau compte Instagram : salam_calais_grandesynthe

Association SALAM
BP 47
62100 CALAIS

Association SALAM,
Salle Guérin, Quartier St Jacques,
1, rue Alphonse Daudet,
59760 Grande-Synthe

http://www.associationsalam.org/
mailto:salamnordpasdecalais@gmail.com
http://www.linkedin.com/in/association-salam-nord-pas-de-calais


Bulletin d'adhésion 2025

Merci de remplir le bulletin ci-dessous et de le renvoyer à l'adresse suivante :
Association SALAM-Nord/Pas-de-Calais

BP 47
62100 CALAIS

-----------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Monsieur/Madame :________________________________Prénom__________________________________    

Adresse____________________________________________________________________________

                                                                                                                                                                                      

Code postal                                        Ville                                                                  Pays                                         

Téléphone                                                        E mail                                                                                                

⃝  J'adhère à l'association en versant la somme de 10 €.

(5 € pour les étudiants et demandeurs d'emploi , adhésion valable jusqu'au 31/12/2025)
                                           
Date et signature :

⃝  Je fais un don* à l'association Salam en versant la somme de :                                                                
*Par chèque à l'ordre de l'association Salam. Un reçu fiscal vous sera adressé

⃝  Je souhaite recevoir davantage d'informations sur l'association Salam.


